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Pour Grégoire et Jérôme, merci pour votre soutien et bravo pour vos illustrations.


Pour les 3 Mousquechats qui m’inspirent tous les jours : Louna, Voyelle, et bien sûr Chamallow, le héros de ce livre !


Pour les étoiles qui veillent sur nous.









* Avant-propos *
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Le livre que tu t’apprêtes à lire est la retranscription d’un carnet que l’on a retrouvé dans un coffre. Il y était caché tout au fond, sous une vieille couverture recouverte de poils de chat. Il nous a fallu un certain temps pour décrypter tous les écrits du calepin, tant c’était recouvert de traces de pattes de chats et de crocs. Nous savons aujourd’hui qu’il s’agit du témoignage d’un chat-va-lier des temps modernes : le vaillant et intrépide chat Chamallow.


Tu connais sans doute les 3 Mousque-chats : Chamallow, Voyelle et Louna. Ces félins tigrés, frère et sœurs, qui habitent dans la jungle-maison et qui ont raconté leurs péripéties dans un livre1.


Si tu as lu leurs premières aventures, tu n’es pas sans savoir que Chamallow, le frère, souhaitait ardemment avoir un livre rien qu’à lui. En parfait gentlecat, il a mis de côté ce désir pour partager la parole avec ses deux sœurs et leur humaine. Malgré cela, il a continué de nourrir secrètement le rêve de raconter SA véritable histoire. Histoire que tu ne trouveras dans aucun des recueils des 3 Mousquechats.


Heureusement, grâce à la trouvaille du carnet, tu peux aujourd’hui découvrir cet incroyable récit dans son intégralité.


Bonne découverte !
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1 « Les 3 Mousquechats — tome 1. Nos aventures dans la jungle-maison », par Pauline Oltmanns









Jour 1


Je viens d’arriver dans un drôle d’en-droit, peuplé d’arbres gigantesques, de lianes qui s’entremêlent et tombent jusque sur le sol. Le lieu est humide. Je marche sur une mousse étrange qui fait un bruit bizarre sous mes pattes. Je dresse mes oreilles, telles des antennes, pour être prêt face au moindre danger. Ce n’est pas facile, il y a beaucoup d’oiseaux dans cet environnement, ils piaillent fort et brouillent ma perception.


En plus de cela, les lianes et les fougères m’empêchent de voir à plus de 20 centimètres. Je devrais prendre un peu de hauteur. Je plante mes griffes dans un arbre, je grimpe un peu, et BAM ! Je retombe lourdement au sol. Ce doit être l’humidité ambiante qui m’a fait glisser. Je remonte, armé d’un courage sans faille.


Au prix de quelques efforts, je parviens à me hisser sur une branche qui doit être à au moins 1 m 50 de haut. Je regarde vers la cime de l’arbre, j’envisage de grimper un peu plus haut quand je suis pris d’un vertige. Je n’ai rien mangé depuis si longtemps. Et puis, il n’est pas recommandé de monter trop haut ; je serai une proie trop facile pour les rapaces. Y a-t-il des rapaces dans la jungle ? Je suis sûr que oui. En tout cas, il y a du danger partout, peu importe sa forme ou son nom.


Je progresse prudemment de branche en branche pendant de longues minutes, peut-être même des heures, jusqu’à arriver à une cabane dans un arbre. Elle a l’air abandonnée. Parfait, je vais pouvoir m’y installer pour la nuit.


J’espère y trouver quelques provisions. Je pourrais chasser, bien sûr, mais je dois économiser mes forces, c’est crucial pour un chat-venturier.


Je déniche un coffre avec des restes de rats et de poissons séchés. Cela fera bien l’affaire.


Après m’être délecté de ce modeste repas, je sécurise l’entrée de la cabane comme je peux avec des lianes nouées. Puis je me laisse tomber dans les bras de Morphée. Un long voyage m’attend.









Jour 2


Réveil difficile. Le sol dur de la cabane a engourdi mes pattes. Le temps de retrouver la mobilité complète de mes membres, je relis ma lettre de mission. Celle que j’ai trouvée dans mon panier avant de partir pour la jungle, la vraie.




Cher Chamallow,


Nous avons décelé en vous les qualités nécessaires pour devenir chat-valier. Vous êtes courageux, intrépide, fort, généreux, dévoué, courtois et loyal.


Pour vous montrer notre reconnaissance, nous allons vous adouber en tant que chat-valier. Pour cela, il vous faudra traverser un certain nombre d’épreuves à travers la jungle. Une épreuve finale particulièrement difficile clôturera votre périple. Ensuite, vous pourrez servir en tant que chat-valier, vaillant et intrépide chat Chamal-low. Pour cela, vous pourrez, à tout moment, être appelé en renfort pour venir en aide à ceux qui en ont besoin.


Si vous êtes prêt à relever ce défi, je vous donne rendez-vous au pied de l’arbre le plus haut de la jungle. Vous le reconnaîtrez facilement, c’est le seul palmier qui domine tous les autres arbres.
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Je n’ai pas hésité une seconde, j’ai toujours su que j’étais fait pour devenir chat-valier. Bon, j’avoue, le fait de pouvoir être appelé n’importe quand m’a fait hésiter une seconde ou deux, mais mon dévouement a repris rapidement le dessus.


À présent mes pattes sont réveillées. Je vais pouvoir prendre mon petit-déjeuner et partir en quête du grand palmier. Si seulement je pouvais trouver un vendeur de croquettes en chemin, je serais sûr d’avoir suffisamment de provisions pour toute la mission. Mais il ne faut pas rêver, un vendeur de croquettes en pleine jungle, cela n’arrive pas en vrai.


Quelques chips de poisson séché avalées, une courte toilette, un aiguisage de griffes, un sac rempli de mes maigres provisions sur le dos, et c’est parti.


J’aperçois quelque chose qui ressemble à un petit chemin, au pied de l’arbre où je suis perché. Il semble dégagé. J’y verrai sans doute mieux. Je descends. Une fois en bas, je me rends compte que je ne sais pas dans quelle direction partir pour trouver ce palmier.


Deux possibilités s’offrent à moi : remonter pour voir si j’aperçois le sommet du palmier, ou me fier à mon flair et mon esprit de déduction hors pair. Je me rappelle l’un des principes de base qui consiste à économiser ses forces. Je décide donc de me fier à mon flair et à mon esprit de déduction. Je suis arrivé de la gauche, d’où il n’y avait aucun palmier, il me faut donc prendre à droite pour atteindre ma destination.


Le chemin est plutôt agréable. J’y croise une végétation variée, allant du vert très foncé au jaune criard, en passant par le rouge et le rose. Certaines fleurs sont effrayantes autant qu’elles sont belles. Leurs pétales ressemblent à de grandes dents prêtes à me dévorer.


Mon estomac crie, il me fait savoir que cela fait plus de deux heures que je n’ai rien avalé. J’hésite. J’en ai déjà assez des chips de rats et de poissons séchés. Les buissons alentour regorgent de baies, mais je suis carnivore moi !


Peut-être que les grandes fleurs abritent des vers ou autres bestioles comestibles ? J’écarte deux fleurs roses, et devine sur quoi je tombe ? Une drôle de bête, un peu plus petite que moi. Elle porte une cape qui recouvre tout son pelage, un chapeau haut de forme, et des petites lunettes rondes.


Principe de précaution, je recule de deux pas, je renifle, et j’attends que l’autre parle.


[image: ]


L’inconnue se présente comme étant Stella la chagicienne. Parfait ! Je lui demande si elle peut faire apparaître des croquettes quand, soudain, un sifflement assourdissant me fait sursauter…


— Aaaahhhhh ! C’est quoi ce truc ?


On dirait un taspirateur. Je le reconnais, je l’ai vu dans le guide pour chat-venturier débutant en jungle hostile. Il aspire toutes les feuilles mortes avec son long nez. Il me fonce droit dessus avec ses pattes qui roulent. Je me mets en position de défense. Je gonfle ma fourrure pour effrayer l’ennemi. Je crache. Mais rien n’y fait ! Il continue à la même vitesse.


Je recule, et je heurte un arbre. J’en fais le tour, je bondis sur une branche, puis je saute dessus de tout mon poids pour la décrocher de l’arbre. Il faut un semblant d’arme. C’est bon ! La branche a cédé. J’attrape le bout de bois fermement entre mes crocs. J’attends que l’assaillant soit suffisamment proche pour lui sauter dessus et lui asséner plusieurs coups de pattes et de bâton. Il semble légèrement étourdi, mais il continue d’avancer. Je brandis à nouveau mon arme de fortune, prêt à donner le coup final. Je coince finalement le bout de bois dans le mécanisme de sa roue. Cette fois, ça y est : la drôle de bête stoppe son parcours et son long nez s’enfonce dans la boue. Je l’ai neutralisé.


Je suis encore un peu sonné, et toujours affamé. J’avance un peu, il faut que je retrouve Stella. Soudain, mon regard est attiré vers le ciel. Je lève les yeux. Je cligne plusieurs fois. J’ai réussi. Je suis au pied du grand palmier !









Jour 3


La bataille avec le taspirateur m’a tant épuisé hier que je me suis autorisé une bonne sieste dans un abri creusé dans le tronc du palmier. Certes, ma mission est de la plus haute importance, mais je dois me présenter sous mon meilleur jour pour le début des épreuves.


Je veux me lever, mais ma patte avant gauche est coincée sous une espèce de masse informe et chaude. Elle semble respirer. Je tapote la chose, je mordille gentiment. Finalement, c’est une tête ronde à lunettes qui se tourne vers moi.


Stella la chagicienne ! Comme je suis heureux qu’elle soit restée avec moi.


Elle me sourit et sort un gros bol de croquettes au poulet de son chapeau haut de forme. Je me régale jusqu’à avoir le ventre rempli.


Du menton, elle me désigne la cime du palmier.


Elle veut que je monte. Est-elle vraiment sérieuse ? C’est haut tout de même.


Elle continue de sourire et de montrer le haut avec insistance.


Bon, et bien, je suis un chat-venturier, quand il faut y aller, il faut y aller.


Ma patte gauche dérape une ou deux fois, mais je parviens aisément au sommet du palmier. Là-haut, surpris par la scène, je reste figé : deux lionceaux avec de belles et larges crinières se prélassent, chacun assis sur un fruit qui ressemble à une noix de coco.


Ils m’accueillent chaleureusement et commencent à me parler des épreuves pour le titre de chat-valier. Je les arrête, et leur demande si ce sont eux qui m’ont envoyé la lettre de mission. Je ne suis pas sûr de vouloir me faire adouber chat-valier par des chatons de la jungle, même avec une crinière !
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Ils m’expliquent que c’est leur père, le roi de la jungle, qui m’a envoyé la missive. Ils poursuivent en me disant qu’ils ont été impressionnés par le courage dont j’ai fait preuve pour mettre K.O. le tapir robotisé.
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